
Union européenne - Entretien de M.
Jean-Baptiste Lemoyne, secrétaire

d'Etat auprès du ministre des
affaires étrangères, avec "RFI" -

Extrait
(Paris, 29 août 2018)

Q - Le président de la République subit tout de même en ce moment avec toutes ces affaires ?

R - Ce que je peux vous dire, dans le domaine diplomatique qui est le mien, il réunissait les
ambassadeurs lundi, la France est à l'offensive, la France est une puissance médiatrice, la
France ne subit pas, et justement, c'est parce qu'elle ne veut pas subir et parce que nous ne
voulons pas que l'Europe subisse que nous voulons peser et que nous voulons construire cette
Europe forte. Ce n'est justement pas les alliances de circonstance entre un Matteo Salvini et un
Viktor Orban bras dessus-bras dessous, on l'a vu hier qui doivent empêcher le sursaut
européen. Par exemple sur les sujets européens, il a mis énormément d'initiatives sur la table.
Nos amis allemands sont en train de converger on l'a vu, Angela Merkel à Meseberg lors de la
réunion entre nos deux chefs respectifs s'est engagée dans un chemin audacieux au niveau
européen.

La France est à l'offensive, la France est à l'initiative, c'est valable à l'international comme sur
les dossiers intérieurs.

Q - Et c'est pour cela qu'Emmanuel Macron se concentre sur ces dossiers, comme la réforme
de l'Europe, il est en tournée au Danemark et en Finlande aujourd'hui, c'est la priorité de cette
année ? 

R - On voit bien qu'aujourd'hui le monde est secoué de crises et ces crises elles peuvent mettre
à bas des constructions qui ont pris des décennies. La construction européenne peut aller de soi
pour nos générations mais on se rend bien compte qu'il y en a un certain nombre qui veulent la
détricoter. Ce sont des marchands de sable et d'illusions. Le repli national est une illusion -
regardez combien le Brexit aujourd'hui est questionné par une partie croissante de l'opinion
britannique.

Notre responsabilité est historique. Et c'est pour cela - pardonnez-moi - que je m'abstrais un
petit peu de ces considérations très quotidiennes sur la vie politique parce que les enjeux sont
tels au niveau planétaire, au niveau européen qu'on doit se concentrer sur l'essentiel : faire en
sorte que cette Europe soit plus efficace, fonctionne, apporte des vraies réponses, c'est notre
travail au quotidien.

Q - Merci Jean-Baptiste Lemoyne./.




